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« Prions pour que les enfants qui souffrent – ceux qui vivent dans la rue, les victimes des 
guerres, les orphelins – puissent avoir accès à l'éducation et retrouver l'affection d'une 
famille ». 

 
Le Pape nous demande de prier pour les enfants qui souffrent, particulièrement pour ceux qui sont dans 
des situations très rudes et sont privés des piliers nécessaires à leur croissance : l’éducation et 
l’affection d’une famille. Les exemples qu’il cite, visibles et dramatiques, ne sont pas exhaustifs. Des 
enfants scolarisés et qui vivent dans un cadre familial peuvent aussi souffrir de carences affectives ou 
éducatives. Nous ne les oublions pas. 
  
(…) L’école comme les associations éducatives font sortir du cadre familial et de la première éducation 
qui y est donnée. Ceci est possible si l’enfant bénéficie de l’affection qui le met en sécurité. La parole 
attentionnée donne à l’enfant les repères essentiels qui le mettent en confiance. Elle lui permet de parler 
à son tour et de tenir sa place dans son univers. Affection et éducation sont nécessaires tout au long de 
la vie. 
  
(…) Les causes de la souffrance des enfants sont diverses. L’évocation des enfants à la rue, des victimes 
des guerres et des orphelins sont là pour donner la mesure des épreuves qu’ils peuvent rencontrer. Cela 
donne aussi la mesure des devoirs qui incombent à la famille ou à ce qui en tient lieu, et à la société. 
Par sa naissance, chaque enfant a droit à l’affection et à l’éducation. Les enfants ont aussi une part 
active dans leur aventure de vie. Certains traversent de lourdes épreuves et sont de grands témoins de 
la vie ; d’autres trébuchent et portent des blessures qui guérissent difficilement.  

L’affection familiale et une éducation réussie sont celles qui permettent à l’enfant de s’envoler du nid, 
libre, capable de faire des choix raisonnés et de vivre des relations constructives. Parents et éducateurs 
apprennent une grande part de leur métier en l’exerçant. Ils ont aussi à devenir ce qu’ils cherchent à 
faire pour les enfants. N’est-ce pas le sens de la parole de Jésus : « Pour entrer dans le Royaume de 
Dieu, il vous faut “advenir” petits enfants. » (Mt 18, 3) Tout cela ne se fait pas sans épreuve. Les 
enfants le savent en absorbant l’air ambiant. Puissent-ils aussi sentir, à travers des présences humaines 
bienveillantes, que la vie les appelle encore et encore. 
  

Daniel Régent, directeur du Réseau mondial de prière du Pape en France 
 

 

 

 

 

 

 

 



AUDIENCE GÉNÉRALE du pape François, 8 avril 2015 

Beaucoup d’enfants sont dès le début rejetés, abandonnés, dérobés de leur propre enfance et de leur 
avenir. Certains osent dire, presque pour se justifier, que ce fut une erreur de les mettre au monde. C’est 
une honte ! Ne déchargeons pas sur les enfants nos fautes, s’il vous plait ! Les enfants ne sont jamais 
« une erreur ». Leur faim n’est pas une erreur, de même que leur pauvreté, leur fragilité, leur abandon 
— il y a tant d’enfants abandonnés dans les rues ; pas plus que ne l’est leur ignorance ou leur incapacité 
— tant d’enfants ignorent ce qu’est une école. Ce sont autant de raisons de les aimer davantage, avec 
plus de générosité. Que faisons-nous des déclarations solennelles des droits de l’homme et des droits 
de l’enfant, si nous punissons ensuite les enfants pour les erreurs des adultes ? Ceux qui ont le devoir 
de gouverner, d’éduquer, mais je dirais même tous les adultes, nous sommes responsables des enfants 
et chacun doit faire ce qu’il peut pour changer cette situation. Je me réfère à la « passion » des enfants. 
Chaque enfant mis au rebut, abandonné, qui vit dans la rue en mendiant et avec tous types d’expédients, 
sans école, sans soins médicaux, est un cri qui remonte jusqu’à Dieu et qui accuse le système que nous 
adultes avons construit. Et malheureusement, ces enfants sont les proies des délinquants, qui les 
exploitent pour des trafics ou des commerces indignes, ou en les formant à la guerre et à la violence. 
Mais également dans les pays dits riches, de nombreux enfants vivent des drames qui les marquent 
lourdement, à cause de la crise de la famille, des vides éducatifs et des conditions de vie parfois 
inhumaines. Ce sont dans tous les cas des enfances violées dans le corps et dans l’âme. Mais aucun de 
ces enfants n’est oublié par le Père qui est aux Cieux ! Aucune de leurs larmes n’est perdue ! Pas plus 
que ne doit se perdre notre responsabilité, la responsabilité sociale des personnes, de chacun de nous, 
et des pays. Trop souvent, les effets de vies usées par un travail précaire et mal payé, des horaires 
insoutenables, des transports peu efficients... retombent sur les enfants. Mais les enfants paient 
également le prix d’unions immatures et de séparations irresponsables : ils en sont les premières 
victimes ; ils subissent les conséquences de la culture des droits subjectifs exacerbés, et en deviennent 
ensuite les enfants les plus précoces. Souvent, ils absorbent la violence qu’ils ne sont pas en mesure de 
« digérer », et sous les yeux des grands, ils sont contraints à s’habituer à la dégradation. À notre époque 
aussi, comme par le passé, l’Église met sa maternité au service des enfants et de leurs familles. Aux 
parents et aux enfants de ce monde, elle apporte la bénédiction de Dieu, la tendresse maternelle, la 
réprobation ferme et la condamnation décidée. On ne plaisante pas avec les enfants ! Pensez à ce que 
serait une société qui déciderait, une fois pour toutes, d’établir ce principe : « Il est vrai que nous ne 
sommes pas parfaits et que nous faisons beaucoup d’erreurs. Mais quand il s’agit des enfants qui 
viennent au monde, aucun sacrifice des adultes ne sera jugé trop coûteux ou trop grand, pour peu qu’il 
évite à un enfant de penser qu’il est une erreur, qu’il ne vaut rien et d’être abandonné aux blessures de 
la vie et à l’arrogance des hommes ». Comme une telle société serait belle ! Je dis qu’à cette société, 
beaucoup de choses seraient pardonnées, parmi ses innombrables erreurs. Beaucoup, vraiment.  

https://www.vatican.va/content/francesco/it/audiences/2015/documents/papa-
francesco_20150408_udienza-generale.html © Copyright— Libreria Editrice Vaticana 

 
 
 

 

 

 

 



Prière pour les orphelins 

Seigneur, il arrive que des enfants deviennent orphelins. Il n’est pas nécessaire de vous expliquer les 
motifs de cette tragédie, vous les connaissez. Aussi, ma pensée se pose sur eux et les souffrances qu’ils 
vivent. Apportez à ces enfants tout le réconfort nécessaire pour atténuer leurs douleurs intérieures, et 
venez guérir en eux les blessures causées par ce drame. Conduisez-les sur le chemin de votre éternité, 
afin que votre lumière vienne illuminer leur cœur. S’il vous plait, Seigneur. 

Maman Marie, recouvrez de votre manteau maternel vos petits-enfants, orphelins de leur papa, de leur 
maman ou des deux, protégez-les, comblez-les de votre douceur pour que leur cœur s’apaise et ne se 
trouble pas. Conseillez-les, vous faites tout si bien, aussi ces petits qui sont mes frères et mes sœurs le 
valent bien, vous-même vous les aimez. Merci Marie. 

 

Orphelinat Imamculée-Conception 

 

Dieu Père, Mère, ce mois, nous vous confions tous les enfants : ils sont les germes de demain, 
l’espoir d’un monde meilleur, une belle bénédiction que vous nous avez donnée. 

DIEU PÈRE, MÈRE : Nous prions pour les enfants à naître, et ceux qui ont été abandonnés. Nous 
prions pour ceux qui sont victimes de problèmes familiaux, de conflits, de violence, d’abus et de 
manque d’amour.  

Pour les enfants qui subissent la terreur de la guerre, les persécutions, et l’émigration ; ceux qui 
craignent de perdre leurs familles ; ceux qui vivent dans la peur, l’angoisse, et le désespoir. Donnez-
leur la paix.  

Pour ceux qui ont été abandonnés, rejetés, méprisés, humiliés et qui n’ont pas de famille pour grandir 
avec joie. Pour ceux qui n’ont pas accès à l’éducation parce qu’ils doivent travailler dès leur jeune âge, 
et qui sont en majorité exploités et asservis.  

Pour ceux qui n’ont rien à manger, qui n’ont pas de toit et qui errent dans les rues, mendiant la charité. 
Protège-les de tout mal.  

Pour ceux qui ont tout matériellement, et qui sont abandonnés devant une télévision, des ordinateurs et 
des jeux, au lieu d’être accompagnés par leurs familles.  

Pour les enfants agressés sexuellement.  

Pour les enfants orphelins qui ne connaissent pas d’amour parental. 

Pour tous les enfants, nous vous demandons, Dieu Père, de les protéger, de leur donner l’amour, de 
transformer le cœur de chacun d’entre nous qui pouvons changer leur situation, afin que nous ayons de 
la miséricorde et de la compassion.  

Ce sont des enfants, pas des esclaves ! Dieu, ta parole nous appelle à rechercher la justice, elle nous 
guide vers la miséricorde et le renouvellement de soi. Guide-nous vers une foi qui nous engagera à 
bâtir un monde meilleur pour tous vos fils et filles. Aide-nous à dénoncer tous les crimes contre les 
enfants. Incite-nous à agir lorsque nous soupçonnons qu’un enfant est en danger.  

Tu vois la souffrance des enfants épuisés par tant d’heures de travail et qui ont si peu à manger. Tu 
connais leur fatigue et leur vulnérabilité aux accidents de travail. Protège-les du danger et amène-nous 



à leur venir en aide. Puissent les dirigeants promouvoir des lois contre toutes les formes d’exploitation. 
Puissent les gouvernements du monde entier s’engager à atteindre les objectifs du développement 
durable. Puissent tous les enfants, indépendamment de leurs conditions socio-économiques, avoir accès 
à des programmes éducatifs qui leur permettent de se développer spirituellement, physiquement, 
émotionnellement et académiquement. Dieu, aide-nous à renforcer toutes les familles afin qu’elles 
puissent vivre leur vie en plénitude, selon ta volonté. 

Lorsque nous entendons les enfants, les hommes et les femmes qui sont dupés et emmenés dans des 
localités inconnues pour l’exploitation sexuelle, le travail forcé et la vente d’organes, nos cœurs sont 
indignés et nos esprits souffrent parce que leur dignité et leurs droits sont bafoués au moyen de 
menaces, de mensonge et de la violence. Dieu, aide-moi à vivre ma vie en contrecarrant toutes les 
formes d’esclavage. Donne-nous la sagesse et le courage de nous rapprocher de tous ceux qui ont subi 
des blessures sur leur corps, dans leur cœur et leur esprit, afin que nous puissions réaliser votre 
promesse de vie d’amour tendre et infini pour nos frères et sœurs exploités. Touche le cœur des 
responsables de ce grave crime et afin qu’ils respectent notre engagement en faveur de la liberté, qui 
est ton cadeau pour tous tes fils et filles. Amen. 

Prière préparée par : Sœur María Goretti Stockmanns — Contact Spiritualité, et Sœur Mónica B. 
Scavuzzo — JP Contact, Province de l’Argentine-Uruguay 
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